lettre  du  roi 

Pour  la  convocation  des  États  - généraux , à Ver f ailles  » 

. . le  27  Avril  lySp.  ' " 

DE  PAR  LE  ROI. 

Cher  ET  bienamé.  Nous  avons  befoiii  du  concours 

de  nos  fidèles  Sujets  pour  nous  aider  à furmonter  toutes 

les  difficultés  où  nous  nous  trouvons  relativement  à l’état 

de  nos  finances , & pour  établir , füivant  nos  vœux , un 

ordre  confiant  & invariable  dans  toutes  les  parties  du  Ca^ 

Gouvernement  qui  intérefTent  le  bonheur  de  nos  Sujets  Uo 

& la  profpérité  de  notre  Royaume.  Ces  grands  motifs 

nous  ont  déterminés  à convoquer  l’Afiemblée  des  États  qa  ^ 

de  toutes  les  provinces  de  notre  obéifTance , tant  pour 

nous  confeiller  & nous  affifier  dans  toutes  les  chofès  qui  2*-* 

feront  mifes  fous  fes  yeux , que  pour  nous  faire  connoître  ' 

les  fouhaits  & les  doléances  de  nos  Peuples;  de  manière  que, 

par  une  mutuelle  confiance  & par  un  amour  réciproque 

entre  le  Souverain  & fes  Sujets,  il  foit  apporté  le  plus 

promptement  poffible  un  remède  efficace  aux  maux  de  l’État, 

Sl  que  les  abus  de  tout  genre  foient  réformés  & prévenus 
' par  de  bons  & folides  moyens  qui  afiurent  la  félicité  publique, 

& qui  nous  rendent  à nous  particulièrement  le  calme  & la 
tranquillité  dont  nous  /bmmes  privés  depuis  fi  long-temps. 

A CES  causes.  Nous  vous  avertifions  &.  fignifions  que 
notre  volonté  efi  de  commencer,  à tenir  les  États  libres  & 
généraux  de  notre  Royaume,  le  lundi  27  Avril  prochain,' en 
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notre  ville  de  Verfailles,  où  nous  entendons  & defirons 
que  fe  trouvent  aucuns  des  plus  notables  Perfonnages  de 
chaque  Ordre  de  notre  Royaume.  Et  pour  cet  effèt,  vous 
mandons  & très  - expreffément  enjoignons  qu’incontinent 
la  préfente  reçue , vous  ayez  à convoquer  & alTembler 
^ dans  le  plus  bref 

temps  que  faire  fe  pourra,  tous  ceux  des  trois  États  de 
la  jurididlion  royale  d 

conférer  & pour  communiquer  enfemble,  tant  des  remon- 
trances, plaintes  & 'doléances , que  des  moyens  & avis  qu’ils 
auront  à propofer  en  l’  AfTemblée  générale  de  noldits  États  ; 
& ce  fait , élire , choifir  & nommer 

Nous  fbmmes  per/uadés  que  ce  choix  tombera  fur  des 
perfonnes  dignes  de  cette  marque  de  confiance , par  leur 
intégrité  & par  le  bon  efprit  dont  ils  feront  animés.  Voulons 
que  l’on  fe  conforme , foit  pour  cette  convocation  & cette 
éleétion , foit  pour  les  convocations  & éleélions  dont  elles 
doivent  être  précédées , foit  pour  la  rédaétion  des  cahiers 
de  doléances,  au  Règlement  annexé  à la  préfente;  & qu’en 
conféquence  de  ce  qu'il  preferit  , les  Députés  qui  feront 
élus  dans  votre  juridiàioû , fe  réunifient  en  notre  ville  de 
Bafiia  , à ceux  qui  auront  été  nommés  dans  les  dix  autres 
juridiélions  de  notre  île  de  Corfe , pour  fe  réduire  au 
nombre'de  quatre,  dont  le  premier  repréfentera  le  Clergé, 
îe  fécond  la  Noblefie  , & les  deux  autres  le  Tiers -état; 
lefqueis  quatre  Députés  fe  rendront  en  notredite  ville  de 
Verfailles,  pouryafiifter  aux  États-g^éraux.  Entendons  que 
ces  Députés  foient  munis  d’inftruêtions  & de  pouvoirs  généraux 
& fufîifàns  pour  propofer,  remontrer,  avfier  & confèntir  tout 


' ,3 

ce  qui  peut  concerner  les  befoins  de  l’Etat , la  reforme  des 
abus,  1 etabliffement  dun  ordre  fixe  <Sc  durable  dans  toutes 
les  parties  de  l’Adminifiration,  laprofpérlté  générale  de  notre 
Royaume , & le  bien  de  tous  nos  Sujets  ; les  afilirant  que 
de  notre  part  ils  trouveront  toute  bonne  volonté  &.  affeétion 
pour  maintenir  & faire  exécuter  tout  ce  qui  aura  été  concerté 
entre  Nous  & lefdits  États , foit  relativement  aux  impôts 
qu’ils  auront  confentis , foit  pour  l’établifTement  d’une  règle 
confiante  dans  toutes  les  parties  de  l’Adminifiration  & de 
l’ordre  public  ; leur  promettant  de  demander  & d’écouter 
favorablement  leurs  avis  fur  tout  ce  qui  peut  intérefifer  le 
bien  de  nos  Peuples , &.  de  pourvoir  fur  les  doléances  & 
propofitions  qu’ils  auront  faites , de  telle  manière  que  notre 
Royaume,  & tous  nos  Sujets  en  particulier,  reffentent  pour 
toujours  les  effets  falutaires  qu’ils  doivent  fe  promettre  d’un» 
telle  & fi  notable  Afifemblée. 

Donné  à Verfàilles,  le  vingt-deux  Mars  mil  fèpt  cent 
quatre-vingt -neuf.  Signé  LOUIS  ; Et  plus  bas , PuYSEGUR. 
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REGLEMENT 

FAIT  PAR  LE  ROI, 

Pour  r exécution  dans  fon  île  de  Corfe  » de  fes  Lettres 
, de  convocation  aux  prochains  Etats-généraux. 

Le  roi,  par  fon  Règlement  du  2^  Janvier  dernier,  a 
/fait  connoître  de  quelle  manière  les  trois  Ordres  de  fon 
Royaume  feroient  convoqués  aux  prochains  Etats -généraux  ; 
mais  d’un  côté  Sa  Majefté  a reconnu  que  la  conftitution 
particulière  de  fon  île  de  Corfe  ne  permettoit  pas  que  toutes 
les  di/pofitions  de  ce  Règlement  y fuffent  littéralement  exé- 
cutées; d’un  autre  côté,  Elle  a confidéré  que  plufieurs  des 
formalités  qu’il  prefcrit , n’étant  pas  auffi  indifpenfàbles  dans 
cette  île  que  dans  le  relie  de  la  France,  pouvoient  y être 
omifès  fans  inconvénient,  ce  qui  épargneroit  les  frais  & 
les  délais  inutiles  qu’elles  entraîneroient.  En  conféquence , 
Elle  a ordonné  & ordonne  ce  qui  fuit  : 

Article  premier. 

"Les  Lettres  de  convocation  feront  adreffées  au  Gouver- 
neur de  file  de  ‘Corfe,  pour  qu’illesfalfe  parvenir  à chacun 
des  Juges  des  onze  juridiélions  royales  de  l’Ilîe,  lefquels , en 
vertu  d’une  Ordonnance  qu’ils  rendront  fur  la  réquifition 
du  Procureur  du  Roi , les  feront  publier  à l’audience,  & 
enregiflrer  au  greffe  de  leur  fiége.  Ils  fixeront  par  ladite 
Ordonnance,  le  jour  auquel  fe  tiendra  l’Afïemblée  des 
trois  Ordres  de  leur  juridiélion,  & ce  jour  fera  le  moins 
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éloigné  qu’il  fera  pofTible:  Ils  enverront  dailieurs  aux  Officiers 
municipaux  des  villes  , & aux  Podeflats  de  chacune  des 
communautés  de  leur  reffort , des  copies  collationnées , 
tant  defdites  Lettres  de  convocation  & du  préfent  Règlement, 
que  de  leur  Ordonnance,  afin  que  ceux-ci  faffent  publier  le 
tout  au  prône  des  Meffes  paroifTiales , & à riffiie  deldites 
Meffes , à la  porte  de  l’Églifë.  En  vertu  de  ces  publications , 
tous  ceux  qui  devront  compofèr  ladite  Aflèmblée,  feront 
tenus  de  s y rendre , fans  qu  il  foit  néceffaire  de  faire  fignificr 
à cet  effet  aucunes  affignations  ni  fommations. 

IL 

Les  Évêques,  leurs  Vicaires  généraux,  les  Pievans , les 
Curés , ainfi  que  tous  les  Eccléfiaftiques  pourvus  de  bénéfices 
champêtres,  enfemble  tous  les  Nobles  6l  Gentilshommes 
âgés  au  moins  de  vingt-cinq  ans,  comparoîtront  en  perfonnc 
à f Affemblée  des  trois  Ordres  de  la  juridiélion  royale  dans  le 
reffort  de  laquelle  ils  feront  domiciliés.  A f égard  des  Chapitres, 
Corps  ÔL  Communautés  eccléfiaftiques  rentés,  réguliers  & 
féculiers,  foit  de  l’un,  foit  de  l’autre  fexe,  & des  Eccléfiaf- 
tiques  engagés  dans  les  Ordres  fàcrés,  qui  ne  pofféderoient 
aucun  bénéfice,  foit  que  lefdits  Eccléfiaftiques  habitent  les 
villes , foit  qu'ils  réfident  à la  campagne,  ils  ne  comparoîtront 
à ladite  Affemblée  que  par  Députés.  On  fe  conformera  pour 
le  nombre  de  ces  Députés  & pour  la  manière  de  les  élire,  à 
ce  qui  efl  porté  par  les  deux  articles  fuivans. 

ï I 1. 

Chaque  Chapitre  féculier  d’hommes , s’il  ii’efl  compofé 
que  de  dix  Chanoines , ou  d’un  . moindre  nombre , élira 
un  Député , deux  fi  la  quantité  de  fès  Membres  s’élève 
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'depuis  onze  jufqu’à  vingt , & ainfi  de  fuite.  Tous  les  autres 
Cc«-ps  & Communautés  eccléfiaftiques  rentés'  ôl  réguliers , 
foit  de  l’un , foit  de  l’autre  fexe , ne  pourront  élire  qu’un 
feul  Député  ou  Procureur  fondé , choifi  parmi  les  Ecclé- 
fiaftiques féculiers  ou  réguliers. 

I V. 

Tous  les  Eccléfiaftiques  engagés  dans  fes  Ordres,  & qur 
ne  poftederoient  ni  bénéfices  à charge  d’ames , ni  bénéfices- 
champêtres , feront  tenus  de  fe  réunir  chez  le  Curé  de  la 
paroifte  fur  laquelle  ils  fe  trouveront  domiciliés  , & la,  de 
choifir  leurs  Députés.  Si  le  nombre  des  Eccléfiaftiques 
préfens  n’excède  pas  vingt  , ils  ne  pourront  élite  qu’un 
Député  ; fi  leur  quantité  furpaffe  vingt , & qu’elle  n’excède 
pas  quarante , ils  en  éliront  deux , & ainfi  de  fuite. 

V. 

Les  Séminaires,  Collèges  ôl  Hôpitaux  étant  des  étabfiP 
femens  publics , à la  confèrvation  defquels  tous  les  Ordres 
ont  un  égal  intérêt  , ne  feront  point  admis  à fe  faire 
tepréfenter. 

V î. 

Le  Tiers-état  des  villes,  bourgs,  paroiffes  & communautés 
du  reffort  defdites  onze  juridiétions , fera  repréfènté  par  des 
Députés  à l’Afîembiée  des  trois  Ordres,  qui  fe  tiendra  en 
chacune  d’icelles. 

VIL  * - 

Dans  les  villes  de  Baftia  & d’Ajaccio,  le  choix  des 
Députés  fera  fait  de  la  manière  fuivante.  Les  habitans 
s’affembleront  d’abord  par  corporations , à l’efïèt  de  quoi 
les  Officiers  municipaux  feront  tenus  de  faire  avertir  les 
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Syndics  ou  autres  Officiers  principaux  de  chacune  defdites 
corporations,  pour  qu’iis  aient  à convoquer  une  Aflemblée 
générale  de  tous  les  membres  de  leur  corporation.  Les 
corporations  d’arts  & métiers  choifiront  un  Député,  à raifoii 
de  cent  individus  & au-deffious,  préfens  à J’Affiemblée  ; 
deux  au-deffiis  de  cent,  trois  au-deffius  de  deux  cents , & 
ainfi  de  fuite.  Les  corporations  d’arts  libéraux,  celles  des 
Négocians , Armateurs  , & généralement  tous  les  autres 
citoyens  réunis  par  l’exercice  des  mêmes  fondions  , Sl 
formant  des  Affiemblées  ou  des  Corps  autorifés,  nommeront 
deux  Députés , à raifon  de  cent  individus  &.  au  - deffous  ; 
quatre  au-deffiis  de  cent;  fix  au-delTus  de  deux  cents,  & 
ainfi  de  fuite.  S’il  s^élève  des  difficultés,  les  Officiers  muni- 
cipaux en  décideront  provifoirement , & leur  décifion  fera 
exécutée  nonobftant  oppofition  ou  appel.  Les  habitans 
compofànt  le  Tiers-état  defdites  villes  qui  ne  fè  trouveront 
compris  dans  aucuns  Corps,  Communautés  ou  Corpora- 
tions, s’alTemblerontàl’Hôtel-de-villeau  jour  qui  fera  indiqué 
par  les  Officiers  municipaux , & il  y fera  élu  des  Députés 
dans  la  proportion  de  deux  par  cent  individus  & au- 
delfous , préfens  à ladite  Alfemblée  ; quatre  au  - deffus  de 
cent;  fix  au-deffus  de  deux  cents , & toujours  en  augmentant 
ainfi  dans  la-  même  proportion.  Les  Députés , choifis  dans 
les  différentes  Affemblées  particulières , formeront,  à l’Hôtel- 
de-ville  & fous  la  préfidence  des  Officiers  municipaux , 
l’Alîemblée  du  Tiers-état  de  la  ville , dans  laquelle  Alfemblée 
ils  nommeront  le  nombre  de  Députés  ci-après  déterminé. 

VIII. 

Quant  aux  perfônnes  compofànt  le  Tiers-état,  non-feule- 
ment des  villes  autres  que  Baffia  Ajaccio,  mais  encore 
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des  bourgs  & communautés , elles  s’affembleront  dans  le 
lieu  ordinaire  des  Aflemblées , pardevant  les  Officiers  muni- 
cipaux, à laquelle  Affiemblée  auront  droit  d’affifter  tous  les 
habitans  dudit  ordre  du  Tiers-état,  foit  qu’ils  foient  nés  Corfes 
ou  François , foit  qu’ils  aient  été  naturalifés  , pourvu  qu’ils 
foient  âgés  de  vingt  - cinq  ans , & qu  ils  foient  compris  au 
rôle  des  impofitions. 

ï X. 

Les  villes  de  Bailia  & d’Ajaccio  enverront  à TAffiemblée 
de  leurs  juridiaions  refpedives,  la  première  douze  Députés, 
& la  féconde  huit  feulement.  A 1 egard  des  autres  villes  & 
des  bourgs,  le  nombre  des  leurs  fera  fixé  à quatre.  Quant 
aux  communautés  de  campagne,  la  quantité  de  Députés  qui 
y feront  élus,  fera  de  deux,  à raifon  de  deux  cents  feux  & 
au-deffous;  de  trois  au-deffiis  de  deux  cents  feux;  de  quatre 
au-defïus  de  trois  cents  feux,  &.  ainfi  de  fuite. 

X. 

Le  Tiers-état  defdites  villes,  bourgs  & communautés,  en 
meme  temps  qu’il  élira  fes  Députés,  procédera  à la  rédadion  de 
fes  cahiers  de  doléances.  Lefdits  cahiers  feront  apportés  par 
lefdits  Députés  à l’Affemblée  de  la  jurididion,  à laquelle  reffor- 
tiront  les  villes,  bourgs  ou  communautés  qu’ils  repréfenteront 

X L 

Ceux  des  Officiers  municipaux  qui  ne  feront  pas  du 
, Tiers-état,  n’auront,  dans  l’Affemblée  qu’ils  préfideront , 
aucune  voix , foit  pour  la  rédadion  des  cahiers , foit  pour 
i’éledion  des  Députés  ; mais  ils  pourront  néanmoins  être  élus. 

XII. 

P AN  s l’ Affiemblée  de  chaque  jurididion,  l’Ordre  du 
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Clergé  aura  la  droite’,  l’Ordre  de  la  Nobieiïe  occupera  la 
gauche  , & celui  du  Tiers-état  fera  placé  en  face.  Entend 
5a  Majefté  que  la  place  que  chacun  prendra  en  particulier 
dans  fon  Ordre , ne  puiffe  tirer  à conféquence  dans  aucun 
cas.  Au  refte,Elle  ne  doute  point  que  tous  ceux  qui  coin- 
poferont  l’Affemblée , n’aient  les  égards  & les  déférences 
que  l’iifage  a confàcrés  pour  les  rangs,  les  dignités  & l’âge. 
L’Affemblée  des  trois  Ordres  réunis  fera  préfidée  par  le  Juge 
royal.  Après  que  tous  les  Membres  de  ladite  Affemblée 
auront  fait  ferment  de  procéder  fidèlement  à la  rédac- 
tion des  cahiers  , & à la  nomination  des  Députés  à 
i’Affemblée  générale  des  trois  Ordres  de  l’IHe , le  Clergé, 
h Noblelfe  & le  Tiers  - état  fe  retireront  dans  le  lieu 
qui  leur  fera  indiqué  pour  leurs  Affemblees  particulières. 
L’ Affemblée  particulière  du  Clergé  fera  préfidée  par  celui 
auquel  l’ordre  de  la  hiérarchie  défère  la  préfidence  ; celle 
de  la  Nobleffe,  par  le  Préfident  quelle  aura  élu  ; enfin  celle 
du  Tiçrs-état,  par  le  Juge  de  la  juridiélion.  Le  Clergé  & la 
Noblefïe  nommeront  leurs  Secrétaires  ; le  Greffier  de  la 
juridiélion  fera  Secrétaire  du  Tiers-état.  Les  difficultés  fiir 
la  juftification  des  titres  & qualités  de  ceux  qui  fe  préfente- 
ront  pour  être  admis  dans  l’Ordre  du  Clergé  ou  de  la 
Nobleffe , feront  décidées  provifoirement  par  le  Juge , 
affifté  de  quatre  Eccléfiaffiques  , s’il  s’agit  d’im  Membre 
du  Clergé,  & de  quatre  Gentilshommes,  s’il  eft  qiieffion 
d’un  Membre  de  la  Nobleffe  , fans  que  la  décifion  qui 
interviendra  puiffe  fervir  ou  préjudicier  dans  aucun  autre  cas» 

X I I L 

Chaque  Ordre  rédigera  fes  cahiers  & nommera  fès 
Députés  féparément,  à moins  qu’ils  ne  préfèrent  de  pro- 
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céder  en  commun  à la  rédadion  dès'  uns  & à rétedion 
des  autres  ; auquel  cas  le  confentement  des  trois  Ordres , 
pris  féparément,  fera  nécelTaire.  Pour  procéder  à la  rédac^ 
tion  des  cahiers , d fera  nommé  des  Commiflàires  qui  y 
vaqueront  fans  interruption , & auffitôt  que  leur  travail  fera 
fini , les  cahiers  de  chaque  Ordre  feront  définitivement 
arrêtés  dans  f Affemblée  de  fOrdre.  Les  cahiers  de  celui 
du  Tiers-état  ne  pourront  être  que  le  réfuilié  de  tous  les 
cahiers  particuliers  rédigés  par  les  villes,  bourgs  Sl  coin^ 
munautés  compris  dans  fétendue  de  la  jurididion. 

X I V. 

Dans  chacune  des  Affemblées  tenues  dans  les  onze 
jurididions  , il  fera  nommé  le  nombre  de  députations 
déterminé  par  l’état  annexé  au  préfent  Règlement.  Chaque 
députation  fera  compofée  d’un  Repréfèntant  du  Clergé , 
d’un  Repréfentant  de  la  Nobleffe , & de  deux  Repréfëntans 
du  Tiers-^état.  L’éleélion  de  ces  Repréfentans  fe  fera  à haute 
voix.  Il  en  fera  de  même  de  toutes  les  éledions  qui  auront 
lieu  dans  les  Affemblées  particulières  qui  précéderont  l’AL 
femblée  de  chaque  jurididion. 

X V. 

Au  jour  qui  fera  indiqué  par  une  Ordonnance  que  le 
Juge  de  la  jurididion  royale  de  Baflia  rendra  à cet  effet 
fur  la  réquifition  du  Procureur  du  Roi , & qu’il  enverra  aux 
Juges  de  toutes  les  autres  jurididions  de  l’Ifïe  , afin  qu’ils  ' 
la  faffent  publier  à l’audience  de  leurs  fiéges , Sl  enregifîrer 
aux  greffes  d’iceux,  les  Députés  des  trois  Ordres  élus  dans  les 
Affemblées  générales  des  onze  jurididions,  fe  réuniront  en 
ladite  ville  de  Baflia,  pour  choifirles  Repréfentans  du  pays  aux 
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Etats -rgén é raux , Sl  pour  procéder  à la  rédaélion  des  cahiers 
qu’ils  y porteront.  L’AlTemblée  générale  defdits  Députés 
des  onze  juridiélions , dans  laquelle  ils  prêteront  le  même 
ferment  dont  il  eft  fait,  mention  dans  l’article  XII  du  préfent 
Règlement , fera  préfidée  par  le  Juge  de  ladite  juridiélion 
royale  de  Baftia  ; le  rang  des  Ordres  cntr’eux  y fera  le  miêine 
que  dans  l’AfTemblée  générale  de  cliaqiie  juridiélion.  Quant  aux 
Aïïemblées  particulières  de  chaque  Ordre,  à leur  préfidence  ôL 
à la  nomination  de  leurs  Secrétaires,  on  fe  conformiera  à ce 
qui  efl  porté  par  le  même  article  Xli  dudit  Règlement. 

XVI. 

. La  rédaélion  des  cahiers  &.  l’éleélion  des  Députés  aux 
Etats-généraux , feront  faites  dans  ladite  Aflemblée  générale^ 
fi  les  trois  Ordres  veulent  y procéder  en  commun  , auquel 
cas  il  faudra  que  leur  confentement  foit  pris  féparément. 
Dans  le  cas  contraire , lefdits  Ordres  y procéderont  chacun 
à part  dans  leurs  Affemblées  particulières. 

X V 1 I. 

Des  Commiffaires  feront  nommés  pour  drefler  lefdits 
cahiers  , qu’ils  rédigeront  avec  le  plus  de  précifion  &.  de 
clarté  qu’il  fera  poffible  ; & leur  travail  fini,  ils  le  foumettront 
à Ja  révifion  de  l’Affemblée  qui  les  en  aura  chargés , laquelle 
arrêtera  définitivement  lefdits  cahiers.  Si  les  trois  Ordres 
veulent  faire  connoître  leur  voeu  en  commun , tous  les 
cahiers  drelTés  dans  les  Affemblées  générales  des  onze  juri- 
diélions, feront  réduits  en  un  fèul.  Dans  le  cas  contraire, 
on  rédigera  trois  cahiers,  dont  un  pour  le  Clergé,  un  pour 
Ja  Nobleffe,  & un  pour  le  Tiers-état,  & fon  inférera,  mais 
feulement  en  fubftance , dans  le  cahier  de.  chaque  Ordre , 


tout  ce  qüi  fera  contenu  dans  ceux  que  les  Députés  du  même 
Ordye  auront  apportés. 

X V I I 1. 

L’élection  des  Députés  aux  États-généraux  fera  faite 
par  la  voie  du  fcrutin;  il  y fera  procédé  de  la  maniéré  fiii- 
vante.  Il  fera  d’abord  fait  choix  au  fcrutin,  de  trois  Membres 
de  l’AIfemblée,  qui  feront  chargés  d’ouvrir  les  billets,  d’en 
vérifier  le  nombre,  de  compter  les  voix,  &.  de  déclarer  le 
choix  de  rAffemblée. 

Les  billets  de  ce  premier  fcrutin  feront  dépofes  par  tous 
les  Députés  fucceffivement , dans  un  vafe  placé  fur  une  table , 
au-devant  du  Secrétaire  de  l’AITemblée,  & la  vérification  en 
fera  faite  par  ledit  Secrétaire  alTifté  des  trois  plus  anciens  d âge. 

Les  trois  Membres  de  l’AIfemblée  qui  auront  eu  le  plus 
de  voix,  feront  les  trois  Scrutateurs. 

Les  Scrutateurs  prendront  place,  devant  le  Bureau  au 
milieu  de  la  fàlle  de  l’AIfemblée , & ils  depofèront  d abord 
dans  le  vafe  à ce  préparé , leur  billet  d’éleélion  ; après 
quoi  tous  les  éleéîeurs  viendront  pareillement  l’un  après 
l’autre  dépofer  oftenfiblement  leurs  billets  dans  ledit  vafe. 

Les  élecleurs  ayant  repris  leurs  places , les  Scrutateurs 
procéderont  d’abord  au  compte  & recenfement  des  billets  ; 
ÔL  fi  le  nombre  s’en  trouvoit  fiipérieur  a celui  des  fuffrages 
exiftans  dans  l’Alfemblée , il  feroit , fur  la  déclaration  des 
Scrutateurs , procédé  à i'inflant  à un  nouveau  fcrutin , Sl 
les  billets  du  premier  fcrutin  feroient  incontinent  brûlés.  ' 

Si  le  même  billet  portoit  plufieurs  noms il  feroit  rejetA 
fans  recommencer  le  fcrutin  ; il  en  feroit  ufe  de  meme 
dans  le  cas  où  il  fe  trouveroit  un  ou  plufieurs  billets  qui 
fulTent  en  blanc.  - ^ ^ 


^3 

Le  nombril  des  billets  étant  ainfi  conftaté , ils  feront 
ouverts , & ies  voix  feront  vérifiées  par  lefdits  Scrutateurs , 
à voix  baffe. 

La  pluralité  fera  cenfée  acquife  par  une  feule  voix  au- 
defliis  de  la  moitié  des  fuffrages  de  rAffemblée. 

Tous  ceux  qui  auront  obtenu  cette  pluralité , feront 
déclarés  élus. 

A défaut  de  ladite  pluralité,  on  ira  une  fécondé  fois  au 
fcrutin  dans  la  forme  qui  vient  d’étre  prefcrite  ; & fi  le  choix 
de  rAffemblée  n’efl  pas  encore  déterminé  par  la  pluralité, 
les  Scrutateurs  déclareront  les  deux  Sujets  qui  auront  réuni 
le  plus  de  voix  , & ce  feront  ceux-là  feuls  qui  pourront 
concourir  à l’éleétion  qui  fera  déterminée  par  le  troifième 
tour  de  fcrutin,  en  forte  qu’il' ne  fera  dans  aucun  cas  néceL 
faire  de  recourir  plus  de  trois  fois  au  fcrutin. 

En  cas  d’égalité  parfaite  de  fuffrages  entre  les  concurrens 
dans  le  troifième  tour  de  fcrutin  , le  plus  ancien  d’âge 
fera  élu. 

Tous  les  billets,  ainfi  que  les  notes  des  Scrutateurs, 
feront  foigneufement  bridés  après  chaque  tour  de  fcrutin. 

Il  fera  procédé  au  fcrutin  autant  de  fois  qu’il  y aura  des 
Députés  à nommer. 

X I X. 

Les  Députés  de  la  Corfe  aux  États-généraux,  qui  feront 
•élus  dans  ladite  Affemblée  générale  des  trois  Ordres  de 
TIfîe , feront  au  nombre  de  quatre , dont  un  de  l’ordre  du 
Clergé,  un  de  l’ordre  de  la  Nobleffe,  & deux  de  l’ordre 
du  Tiers-état.  Les  pouvoirs  dont  ils  feront  munis  devront 
être  généraux,  illimités  &fufiifans  pour  propofer,  remontrer, 
avifer  & confentir. 
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X X. 


ir 


Toutes  les  éledlions  graduelles  des  Députés , y coTnpris 
celle  des  Députés  aux  États -généraux , aiiifi  que  la  remife 
qui  fera  faite  à ceux-ci  des  cahiers  dont  ils  feront  porteurs-, 
feront  conftatées  par  des  procès-verbaux  qui  contiendront 
leurs  pouvoirs. 

XXL 

Les  Officiers  du  Confeil  ffipérieur  de  Baffia  & des 
différens  fiéges  de  LIfle  , feront  éleéteurs  & éligibles  ^ 
nonobftant  toutes  décifions  relatives  aux  États  du  pays  qui 
pourroient  être  à ce  contraires. 

X X I L 

D ANS  toutes  les  opérations  relatives  à la  convocation 
de  la  Corfe  aux  États -généraux,  le  Juge  de  chaque  juri- 
diélion  royale  fera,  en  cas  d abfence , remplacé  par  fon 
Afreffeur,  & celui-ci,  ainfi  que  le  Procureur  du  Roi,  par 
ceux  qui  doivent  les  fuppléer, 

XXIII. 

f 

Veut  Sa  Majefté  que  de  l’Afïemblée  générale  des  Députés 
des  trois  Ordres  de  Tlfle  pardevant  le  Juge  de  la  juridiélion 
'royale  de  Baffia,  & de  l’envoi  qu’il  fera  aux  Juges  des  autres 
juridiétiôns , de  l’Ordortnance  par  laquelle  il  fixera  lé  joirt' 
de  ladite  Affiemblée , il.  ne  puifie  induire  que  le  fiége  dont 
il  eft  le  Chef,  ait  aucune  fiipériorité  fur  les  leurs.  Déclare 
Sa  Majefié  que  tous  les  aéles  qui  feront  faits  pour  la  con- 
vocation de  la  Corfè  aux  États  - généraux , ne  tireront  â 
conféquence  pour  aucunç  autre  chofe , & que  lefdits  aéles , 


N 


, ^ \ 

ni  le  préfent  Règlement  n’opéreront  aucun  changement  ni 
novation  dans  l’ordre  accoutumé  des  juridiétions  établies 
dans  ladite  Ifîe. 

Fait  & arrêté  par  le  Roi,  étant  en  fon  Confeil,  tenu  à 
Verlàilles  le  vingt -deux  Mars  mil  fept  cent  quatre- 
vingt  - neuf.  Si^né  LOUIS;  Et  plus  bas,  Puysegur. 


Etat,  par  ordr&  alphabétique , des  Jurîdiâlions 
^ royales  de  Vile  de  Corfe , dans  lequel  eft  exprimé 
le  nombj'e  des  Députations  que  chacune  enverra  à 
VAjJ'emblée  générale  des  trois  Ordres  de  cette  Ijle. 
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Fait  &.  arrêté  par  le  Roi,  étant  en  fon  Conlèil,  tenu 
à Verfailles  le  vingt-deux  Mars  mil  fept  cent  quatre-ving^ 
îieuf.  PuYSEG  UR. 
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